
 
 

 
Le dictat de notre islam  

Au nom d'Allah  
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Sami AZIZ 



 -  - 2 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 -  - 3 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Le dictat au nom d’Allah commence dès l’aube.  
Dans les pays arabo-musulmans, des haut-parleurs 
hurlent l’appel à la prière jusque dans les chambres, 
sans se soucier du bébé qui dort, du malade qui 
récupère, du non-pratiquant ou de celui qui doit 
simplement se réveiller le matin pour aller travailler. 
Dès les premières heures du jour, l’islam rappelle 
qu’il ne veut pas seulement guider les consciences : 
les autorités religieuses, avec l’appui des pouvoirs 
politiques, veulent occuper l’espace public, imposer 
leur présence et régner sur les vies au nom d’un texte 
présenté depuis plus de quatorze siècles comme étant 
la parole même d’Allah. 
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Préface 
 
Faut-il être musulman pour dire des vérités qui fâchent sur notre 
islam, sans être traité de raciste ou d'islamophobe ? 
 
Faut-il être arabophone et maîtriser la langue arabe pour lire et 
comprendre le Coran sans intermédiaire et se permettre d'analyser ses 
textes et ses versets, pour ressentir par soi-même le vrai du faux de 
ce qu'on nous a toujours appris depuis l'enfance : "le Coran est la 
parole d'Allah" ? 
 
Faut-il avoir vécu la Belle Époque de Bourguiba en Tunisie pour se 
convaincre qu'une femme peut se libérer de toutes draperies couvrant 
sa tête et son corps, s'émanciper à visage découvert, progresser 
socialement, réussir dans sa vie professionnelle, tout en restant 
musulmane ? 
Il est certain que notre islam serait plus humain, donc plus proche de 
la vraie lumière du divin, s'il avait plus de considération à la femme : 
"Et Dieu créa la femme", sans laquelle l'homme n'existera point ! 
 
En effet, le dictat de notre islam au nom d'Allah, affecte surtout la 
valeur de la femme par rapport à l'homme, touche à sa joie de vivre, 
à son droit d'être, de paraître, de s'activer et de penser librement et de 
vivre pleinement ses droits en toute égalité, en droits et en 
obligations, avec l'homme. 
 
Ne pas admettre rationnellement que la femme soit autant dévaluée 
dans le Coran, au nom d'Allah, a été le point déclencheur pour 
reprendre la lecture des textes coraniques et d'analyser si leurs 
contenus correspondent vraiment à un Allah Grand, Impartial, 
Égalitaire, Omniscient, Intemporel et Éternel, en plus d'être Clément 
et Miséricordieux, comme l'annonce le préambule de chaque sourate 
coranique. 
 
Faut-il se fier à la pensée commune en islam, transmise depuis notre 
enfance, que le Coran soit dicté d'office "parole d'Allah" ? 
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Faut-il partir du Coran pour arriver à Dieu ou faut-il plutôt partir de 
l'image d'un Allah grandiose, inégalable, superpuissant, de tous les 
temps et espaces, pour arriver au Coran et analyser si les textes qui 
sont attribués à sa Grandeur, sont bien à la hauteur de cette image ? 
 
Tel fut le point de départ de ce livre ! 
 
Toutes nos pensées et nos pratiques religieuses en islam tirent leur 
source de deux formulations, devenues dogmes du musulman : 

1) Notre Coran est décrété "parole d'Allah" ! 
2) La profession de foi de tout musulman commence par : " je 
reconnais qu'il n'y a pas autre Dieu qu'Allah et que Mohamed est 
le messager d'Allah !" 

 
On ne pourra jamais percevoir ou comprendre la pensée du commun 
des musulmans, sans tenir compte de son acceptation d'office, 
devenue conviction à l'âge adulte : "le Coran est parole d'Allah" ! 
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INTRODUCTION 
 
Dire et imposer que le Coran soit d'office parole d'Allah, est la plus 
grande particularité distinguant et différenciant notre Coran des 
autres livres dits saints et l'une des caractéristiques la plus 
significative et conséquente de notre islam par rapport aux deux 
autres principales religions juive et chrétienne. Leurs livres sacrés 
n'ont jamais été désignés comme étant l'œuvre directe de Dieu ou ont 
été écrits par Dieu. 
 
En effet, la Bible n'a jamais été décrétée venant directement ou 
rédigée par Dieu. On sait qu'à aucun de ses deux socles, l'Ancien 
Testament ou le Nouveau Testament, personne n'a jamais affirmé 
que les écrits sont la révélation directe de Dieu : 
 
 Pour l'Ancien Testament, appelé aussi Bible hébraïque, il est dit 

qu'elle a été rédigée et traduite du grec depuis le milieu du 
IIIe siècle av. J.-C. Cette phase a commencé par la rédaction du 
Pentateuque (la Torah) qui regroupe les cinq livres de base. Au fil 
du temps, d'autres livres sont venus s'y coller, plus d'un siècle 
av. J.C. à savoir, les livres historiques, les livres poétiques et les 
livres prophétiques. Certes on y parle de Dieu et de ses prophètes, 
entre autres, mais aucun de ces écrits n'a été désigné comme 
provenant directement de Dieu. 
À partir du milieu du IIe siècle, les chrétiens vont appeler cette 
Bible juive "Ancien Testament" pour la distinguer des nouveaux 
écrits de la Bible réunis dans ce qui va être le "Nouveau 
Testament". 

 Pour le Nouveau Testament, il n'a jamais été dit, non plus, que cela 
vient de Dieu : c'est l'ensemble des écrits sur plusieurs siècles, 
relatant, entre autres, la vie de Jésus et l'enseignement de ses 
premiers disciples et qui ont été reconnus par les autorités 
chrétiennes au terme de plusieurs siècles. Dans le Nouveau 
Testament, on peut d'ailleurs citer l'attribution des Évangiles à 
leurs auteurs, mais jamais à Dieu, notamment les quatre Évangiles 
canoniques attribués à saint Matthieu, saint Marc, saint Luc et 
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saint Jean. Ces Évangiles ont été écrits en grec ancien aux 
premiers siècles après J.-C. et ont été transmis par la tradition 
chrétienne en tant que textes sacrés qui forment le cœur du 
Nouveau Testament de la Bible. 

 
Tel, n'est pas le cas de notre Coran dicté d'office comme étant la 
révélation et l'émanation directe d'Allah adressant son Message 
(l'ensemble des versets regroupés en sourates) à son Messager, le 
prophète Mohamed, par l'entremise de l'archange Gabriel. 
 
On ne pourra jamais comprendre l'islam sans tenir compte de cette 
pensée gravée dans l'esprit de la plupart des musulmans depuis 
l'enfance ("le Coran est parole d'Allah"), de génération en  génération 
et de père en fils. Le musulman a été conditionné pour ne pas être en 
mesure de nier ou douter de ce qui va devenir une conviction ancrée 
en lui car ingurgitée depuis le biberon : le Coran c'est Allah et Allah 
nous a tout dit dans le Coran ! 
 
Faites un sondage et demandez à des musulmans autour de vous, s'ils 
croient que le Coran est bien "parole d'Allah", la plupart vous 
répondront spontanément, de toute évidence et sans hésitation : "Oui 
bien sûr, le Coran est parole d'Allah" ! 
 
Or, il faut se méfier de l'évidence, car comme le disent les sages : 
"l'évidence, c'est ce que les gens ont l'habitude ou besoin d'entendre" 
ou encore "les évidences font vivre l'ignorance et maintiennent 
l'habitude de ne pas chercher la vérité" ! 
 
Un islam aussi ancré au fond de chaque musulman, dans ses faits et 
gestes au quotidien, sera pour la plupart des musulmans le signe 
d'une appartenance identitaire qui va renforcer sa conviction. 
 
On essayera d'analyser comment cette pensée s'est incrustée dans le 
cerveau du musulman depuis son enfance, sans jamais lui dire ou lui 
expliquer comment ce Coran a été transcrit, regroupé et classifié plus 
de 15 ans après la mort du prophète Mohamed. 
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Durant toute notre enfance et même plus tard dans nos études, on ne 
nous a jamais expliqué qu'il y a eu plusieurs versions du Coran qui 
ont circulé après la mort du prophète Mohamed. 
Les religieux ont toujours fait de l'islam une religion intouchable et 
non critiquable. On essayera alors de justifier par les textes 
coraniques eux-mêmes, que ce livre (figé et temporel) comporte des 
contradictions, des erreurs historiques, scientifiques ou de logique 
rationnelle qui ne peuvent être l'œuvre d'un divin infaillible, parfait, 
surpuissant, super intelligent, immortel, éternel et intemporel. 
 
On essayera d'adopter tous les moyens possibles pour expliquer, 
éclairer, s'autoriser à douter de ce que les humains ont rendu 
indiscutable, toucher à l'intouchable et dialoguer directement avec 
Allah, puisque la règle première de notre islam, c'est qu'il ne devrait 
y avoir aucun intermédiaire entre l'individu et le divin. 
 
Jusque-là, notre islam nous impose de passer par des érudits, des 
experts théologiques, desdits savants et docteurs en islam qui avaient 
l'exclusivité de tout expliquer, qui avaient le monopole, le pouvoir et 
l'autorité de tout polariser et instaurer leur vision sur la pensée 
islamique et l'islam appliqué. 
 
Pour comparer, analyser, consolider, confirmer ou infirmer des idées 
préconçues, y a-t-il mieux que l'Intelligence Artificielle (IA) pour 
vérifier certains arguments ou faits historiques et étayer certaines 
pensées et thèses dictées d'office suivant ces dits experts de l'islam ? 
Le dernier chapitre offre un dialogue libre, libéré et sans tabou (avec 
l'IA), sur des questions franches et directes sur notre islam. 
 
En attendant, nos religieux (et ceux qui les suivent aveuglément) 
vont continuer à vouloir dicter, de gré ou de force, que le Coran est 
sacré, indiscutable et intouchable car dicté et décrété venant 
directement d'Allah. 
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CHAPITRE I 
Comment "le Coran parole d'Allah" devient un 
dictat intouchable et indiscutable 
 
On ne peut répondre à cette question essentielle, sans expliquer 
comment le commun des musulmans est amené à croire que le Coran 
est bien la révélation directe d'Allah et en être convaincu. 
 
Il est certain qu'à la naissance un bébé n'a pas de religion, son 
cerveau est pratiquement vierge : il ne connaît rien des choses de la 
vie. Ce sont ses parents, sa famille et plus tard l'entourage qui vont 
consolider sa croissance (physique et intellectuelle), orienter son 
éducation, lui apprendre sa langue natale et la façon de la parler, de 
lui ouvrir son esprit sur certaines disciplines et pas d'autres. 
C'est ainsi que dans certaines familles, on ouvre la voie à l'enfant 
vers une discipline musicale, sportive ou artistique. En revanche, 
dans les pays arabo-musulmans, on voit de plus en plus de parents 
envoyer leurs enfants dans une école dite coranique (inculquer les 
bases de l'islam et apprendre de courtes sourates du Coran même 
sans rien y comprendre), en guise d'école maternelle. 
 
 
I. Endoctriner depuis l'enfance pour être un bon futur 
musulman adulte ! 
 

1) Conditionner l'enfant à l'islam depuis le bas âge 
 

L'islam commence par l'endoctrinement depuis le bas âge. En plus 
des écoles coraniques, on va conditionner le cerveau encore vierge 
d'un enfant et faire de lui le futur adulte qui acceptera tout, "les yeux 
fermés", sans la moindre contestation, quant à son appartenance à 
l'islam. C'est ainsi que cela dure depuis plus de quatorze siècles, de 
père en fils. Cet islam dicté arrange bien les religieux (et les 
Politiques qui les soutiennent et les suivent) pour tout faire dire à 
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Allah à travers ce Coran tout ce qu'ils ne peuvent pas dire et assumer 
à titre personnel. 
 
Nos pratiques et nos croyances, acquises depuis l'enfance, se basent 
sur cette affirmation imposée d'office que le Coran est parole d'Allah, 
c'est-à-dire que tout ce qui est écrit dans ce livre a été dit, formulé et 
insufflé mot à mot par Allah, donc on se doit de les vénérer et les 
respecter mot à mot dans la vie courante et au quotidien. 
Tout commence en habituant l'enfant à apprendre (sans rien 
comprendre) des petites et courtes sourates coraniques jusqu'à 
pouvoir les réciter spontanément, suscitant ainsi la joie et la fierté des 
parents, ce qui stimule chez l'enfant, petit à petit, sa joie d'appartenir 
à la meilleure communauté qu'Allah a créée et que son Coran est le 
meilleur des livres. On nous fait comprendre qu'il est sacré et qu'il 
faut le feuilleter avec égard et le vénérer car tout ce qui y est écrit 
vient d'Allah. Certains vont jusqu'à y apposer un baiser respectueux 
avant de le ranger. 
 
Nos petites têtes ont été alimentées avec cette croyance semée, 
arrosée et ingurgitée jusqu'à devenir évidence et finir pas s'inscrire au 
fond de notre cerveau, au fond de notre âme comme conviction : 
Allah, c'est le Coran et le Coran c'est Allah ! 
 
On ne pourra jamais comprendre la mentalité d'un musulman et son 
attachement à l'islam et à Allah, sans tenir compte de cet 
endoctrinement et cette accoutumance quotidienne depuis l'enfance. 
Durant sa croissance et jusqu'à l'âge adulte, l'environnement du petit 
musulman le nourrit en continu et en profondeur et le fera habituer à 
cette vénération d'Allah, à craindre les fournaises de son enfer, à 
croire à son Coran sans oublier cette adulation et idolâtrie, parfois 
excessive, vouée au messager d'Allah, le sage prophète Mohamed qui 
nous a transmis (sans aucun doute) ce sacré message d'Allah, par 
l'entremise de l'archange Gabriel qui lui a révélé par petits bouts les 
textes et versets de ce qui sera le saint Coran. 
Depuis notre enfance, on a été familiarisé et formé pour compter sur 
Allah, le placer au-dessus de tout. La présence d'Allah vit en nous 


